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Le conflit d’intérêts

Au niveau de l’organisation, le conflit d’intérêts prend forme 
quand un individu (ou un groupe d’individus) poursuit des 
intérêts qui s’opposent à ceux d'autres individus dans un 

contexte d’interdépendance.

Selon Guba (1989), préparer toute forme de changement, en 
s’isolant des acteurs « sans tenir compte de leur cadre de 

référence » conduit à un problème de « crédibilité ».

Tâches Carrière

Extérieur de 
l’organisation



1 ère question?

• En repensant au fonctionnement de votre 
organisation dans son ensemble, quels sont 
les différents acteurs qui ont un impact sur la 
vie de votre organisation?



Le pouvoir
Définition

Le pouvoir est la capacité d’obtenir d’une 
personne qu’elle fasse quelque chose 
qu’elle n’aurait pas fait autrement…

Il influence qui obtient quoi, quand et 
comment….

Il peut servir à résoudre ou à perpétuer les 
conflits…

Comprendre son 
organisation, c’est aussi 
comprendre comment 
s’exerce le jeu de 
pouvoir que détiennent 
les acteurs.

Morgan, 1989
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• Autorité formelle
• Contrôle des ressources rares
• Utilisation de la structure et des règles de 

l’organisation
• Contrôle de la prise de décision
• Contrôle des connaissances et de 

l’information
• Contrôle des frontières
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• Capacité à composer avec l’incertitude
• Contrôle des techniques
• Alliances interpersonnelles, réseaux et contrôle 

de l’organisation non formelle
• Contrôle des contre-organisations
• Symbolisme et gestion de la signification
• Sexe et gestion des rapports entre les sexes
• Facteurs structurels qui définissent le cadre 

d’action
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• Le pouvoir que l’on a déjà

(Dionne et Proulx, Université Laval)



2 ème question?

• Quelles  sont les différentes sources de 
pouvoir des différents acteurs qui ont un 
impact sur la vie de votre organisation?
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Différents acteurs, plusieurs joueurs 
(individus/groupes) qui doivent 
coopérer pour accomplir une tâche 
commune.

Intérêts communs 
sur certains 
aspects tels : La 
carrière, les 
ressources, etc.

Intérêts 
divergents (réels 
ou perçus) sur 
certains aspects 
tels : La carrière, 
les ressources, 
etc.

Coopération et 
communication 
plus facile.

Conflit et 
communication 
difficile.

La dimension politique de l’organisation est une composante 
« naturelle », une réalité omniprésente dans la dynamique 
organisationnelle.
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• Pour se sentir à l’aise dans cette voie:
– Il faut reconnaître et accepter son ambition, de 

même que son désir d’influencer les autres et le 
cours des évènements. Il faut être capable de 
faire confiance aux autres.

– Faire le deuil de 3 idéaux:
• La « méritocratie »;
• Les relations humaines purement désintéressées;
• L’autosuffisance.
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• Pour se sentir à l’aise dans cette voie:
– On doit également se demander si notre personne, 

nos projets, notre équipe, son organisation, valent la 
peine de déployer en leur faveur le supplément 
d’énergie que suppose l’utilisation d’habiletés 
politiques.

– Il faut établir clairement sa position morale face à
l’utilisation des habiletés politiques ainsi que de 
garder un esprit critique sur ses 
agissements.
(Francine Harel Giasson; HEC)
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• La définition : C’est l’art de mobiliser les sources de pouvoir 
dont on dispose (ce qui exige un savoir-faire et savoir-être).

• Cela implique :
� Savoir argumenter, convaincre négocier;
� Savoir trouver ses alliés, identifier des appuis;
� Savoir tirer profit de sa marge de manœuvre;
� Pouvoir susciter des engagements en vue d’un résultat.

• DIONNE, Pierre; ROGER, Jean; ���������	��
����
�������� ; 
Édition Gaëtan Morin, 1997; p. 98 à 110

• MORGAN, Gareth; Images de l’organisation; Presses de 
l’université Laval; Éditions Eska; 1989; p. 157 à 165
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Action de résister, de 
s’opposer à
quelqu’un, à une 
autorité.

Inquiétude vive et 
constante, qui 
accapare l’esprit : 
souci, tourment.

Résistance : 

Préoccupation :

« Une résistance constitue un phénomène normal 
et légitime. Dès qu’un changement s’annonce, les 
individus auront automatiquement tendance à
refuser le déséquilibre en développant des 
réactions de résistance. D’où l’expression : Pas de 
résistance pas de changement ». Céline Bareil HEC
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• Céline Bareil (Professeure agrégée, Service de 
l'enseignement du management aux HEC) nous indique 
que :

• La résistance :
• Nous entraine à nous placer sur la défensive;
• Crée de la tension chez les parties en présence;
• Amène la personne qui la subit à « contre-attaquer » afin de 

convaincre l’autre de son point, ce qui entraine encore plus de 
résistance chez celui-ci.

• La préoccupation :
• Entraine l’ouverture à l’autre;
• Nous amène à vouloir comprendre ce qui se passe pour l’autre;
• Nous amène à considérer le cadre de référence de l’autre.



Pour réagir positivement!
• Il faut donc écouter l’autre afin de connaitre les causes de 

ses préoccupations et même de prévoir quelles pourraient 
être ses préoccupations lorsque cela est possible.

• Éviter de se lancer dans une joute verbale qui ne ferait que 
brimer les deux parties et diminuer les risques d’échanges 
positifs.

• Lorsque nous consultons les gens sur leurs inquiétudes et 
leurs préoccupations cela à un effet apaisant, bénéfique et 
facilitant sur eux (Principe de la courbe d’adrénaline).

Référence :
BAREIL, Céline; ����������������������
������	����� ; 
Éditions Transcontinental; 2004



Sources des préoccupations?
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La communication défensive versus 
support
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support



La communication défensive versus 
support



La communication défensive versus 
support



La communication défensive versus 
support



La communication défensive versus 
support
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Obstacles à la coopération Stratégies de contournement
Votre réaction - Éviter de réagir (Technique du Bing-Bang).

- Prendre du recul face à la situation. (Consulter ses notes par 
exemple).

- Utiliser le silence.

Ses émotions - Passer dans son camp.
- Être empathique.
- Ramener la charge émotive à un niveau neutre.
- Être d’accord avec lui le plus souvent possible.
- Résumer les points sur lesquels vous êtes en accord.
- Écouter en cherchant à le comprendre, plutôt qu’à le piéger.
- Accumuler les « oui ».

Son pouvoir - Confronter l’autre sur les conséquences de ne pas s’entendre.
- Utiliser votre pouvoir pour le faire réfléchir plutôt que fléchir.
- Présenter d’autres alternatives.
- Sortez du cadre.
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Sa position - Questionner sa position pour la comprendre.

- Soulever des hypothèses (Et si…).
- Demander conseil à votre interlocuteur.
- Nommer les intérêts communs.

Son insatisfaction - Impliquer le dans le recherche de solution.
- Lui demander du feedback.
- Questionner son insatisfaction.
- Soyez prêt à concéder ce qui est moins important pour vous.
- Prévoyez un suivi pour réajuster l’entente.
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• Favoriser l’estime de soi (ne lui fait pas perdre 
la face).

• Favoriser sa participation (ne prenez pas toute 
la place).

• Soyez à l’écoute de ses mots, de ses réactions 
et de ses préoccupations.


